
Colloque Lorient, 23 novembre 2017
Comment repérer une personne avec des conduites 
prostitutionnelles ? Claudine Legardinier, Mouvement du Nid

Toute tentative de délivrer un profil serait réductrice. Pas de signes distinctifs.
Histoires singulières, causes, personnelles et sociales, multiples et complexes.

On ne peut que tracer des pistes. Et avant tout susciter une sensibilité à la question,
une ouverture sur des problématiques qui passent trop souvent inaperçues.
Prostitution suscite un malaise, tentation de regarder ailleurs. 
Mélange de sidération, fascination, peur et rejet. 

Des raisons à cet « oubli » de la Prostitution :
Invisibilité, ici très peu de Personnes prostituées de voie publique – violence incolore 
et inodore

Des clignotants peuvent mettre la puce à l’oreille, 
Important de connaître mécanismes.

France, nombre croissant de jeunes sans avenir et de femmes précaires engloutis 
dans la Prostitution, loin des regards et chiffres officiels (sous-estimés, 18.000 
personnes alors que notre enquête Prostcost les évalue à 37.000 au moins dont 85 % 
de femmes - 2/3 de Personnes prostituées  désormais par Internet). Près de 100 % 
des clients sont des hommes.

En majorité, les personnes prostituées sont des personnes en grande vulnérabilité.
On pense aux étrangères. Mais Françaises nombreuses et de plus en plus jeunes.
Familles pas forcément en grande précarité. Pas forcément échec scolaire.
Anne, étudiante d’un bon milieu, éduquée, valeurs. Aucun « signe extérieur ».
Un cas « type » en phase avec l’époque
http://www.prostitutionetsociete.fr/temoignages/sortir-des-sables-mouvants

La honte empêche de confier le vécu prostitutionnel

Tabou persistant : honte, isolement croissant (comme violences conjugales jadis), 
exclusion progressive de la société « normale ». Violence du regard social.

Julie, fuit les parents d’élèves, les amis, pour ne pas avoir à répondre à la 
question« qu’est-ce que tu deviens ? ». (voir rubrique Témoignages sur notre site).

Brigitte : Là-dedans, on perd pied. On n’a plus d’identité. Plus de repères. Plus de vie
sociale. On est en dehors. Même aller voir un médecin est difficile ; dire ce qu’on fait.

Julie : Il y a 4 ans que je fais ça. Personne n’est au courant.
J’ai une vie clandestine, presque de « sans papiers » dans mon propre pays.

Muriel : je garde le silence sur ce que j’ai vécu. Si jamais j’en parle, je serai fichée 
comme ancienne prostituée. Les gens ne me reconnaîtront plus comme être humain.
Je ne peux pas dévoiler mon passé, j’en ai la tête qui explose.
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Laurence : une victime de viol peut en parler et s’en libérer parce qu’elle se sentira 
comprise et reconnue en tant que victime. Une victime de Prostitution devra se 
cacher pour en parler, elle sera regardée comme une traînée. Au mieux, elle 
trouvera du voyeurisme mais en aucun cas de la compréhension, de l’écoute, de 
l’empathie.

Entendre les personnes, décrypter les discours – Déni, provoc

Elsa : explique elle-même aujourd’hui les mécanismes du déni. 

« Quand j’entends les filles du Strass1, je comprends le discours qu’elles tiennent. Je 
tenais le même. Je fanfaronnais. J’étais dans la provocation et la revendication, je 
racontais tout ce qui me permettait de déguiser la réalité des violences que je 
subissais, parce que je n’étais pas prête à y faire face. »

Beaucoup d’appels au secours derrière la provocation, la pseudo aisance.

Mesurer la gravité d’une expérience qui peut être dévastatrice

Méconnaissance des dégâts et traumatismes suite à viols, agressions, insultes
Effets destructurants, dommages physiques et psychiques, alcool, drogues
Lieu de violences et d’exclusion sociale
Entretient, dévalorisation de soi, déprime, culpabilité, désillusion.

Sexisme ordinaire y est inséparable des violences physiques, sexuelles, émotionnelles.
Lieu où les femmes sont le plus exposées aux brutalités, viols, humiliations, insultes 
et même meurtres. 
http://www.prostitutionetsociete.fr/politiques-publiques/droits-des-personnes/

Brigitte - Pour certains clients, même si ce n’est pas la majorité, c’est : Je paye, j’ai
tous les droits. On essaye de mettre des limites. Il y a aussi la peur. Deux fois, j’ai cru
que j’allais mourir. Quand un homme m’a serré le cou avec ses mains. Et quand un
autre m’a amené son neveu qui avait des problèmes psychiques. Il m’a dit qu’il avait
des pulsions et qu’il risquait de violer une gamine. Je ne pouvais pas refuser. Mais
j’ai ressenti un véritable danger pour ma vie.

Noémie se dit « saccagée ». « Contaminée » par l’hôtesse qu’elle a été.

Pour repérer situations de Prostitution, il faut sortir des représentations stéréotypées,
des clichés qui obscurcissent la vue (talons aiguille et bas résilles). 

Aussi des Françaises « du coin » en jean et en baskets. Dans les appartements, bars à 
hôtesses, chaines d’hôtels bon marché, Rb’nb, clubs, structures d’hébergement, caves,
parkings, milieu rural…
Prostitution y compris dans le cadre familial 

1 « Syndicat du Travail du Sexe »
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Femmes très jeunes, en couple depuis le collège et subissant des violences, disent (la 
plupart se taisent) être victimes de Prostitution sous la pression de leur compagnon.

Encore trop de réactions d’indifférence, gêne… ou complaisance

Noémie : Je voyais un psychiatre à cette époque. Je lui ai raconté ma première 
passe. Il n’a rien dit. Un jour, j’ai eu une séance avec lui juste avant. Il m’a vue dans 
la salle de bains me préparer pour aller faire la pute. Il n’a rien dit. Bref, il a validé.

Grande complaisance ou indifférence du corps social, y compris police et justice : 
plaintes refusées, affaires classées. Manque de formation des acteurs sociaux.

Regards stigmatisants, même sur des gamines ! 

La prostitution des mineures est pourtant en train de devenir un problème majeur 
qui alarme l’ensemble des associations.

Liliana Gil, éducatrice, a suivi 62 mineures prostituées sur 5 ans et mesuré 
l’indifférence sociale qui les entoure.
Il y a un formidable déni. En tant que jeune éducatrice, j’étais loin d’imaginer ce que
j’allais découvrir : des jeunes filles en souffrance et très abimées.

http://www.prostitutionetsociete.fr/eclairage/interviews/article/liliana-gil-
educatrice-specialisee-a-l-aide-sociale-a-l-enfance

Des « putes » pour autres jeunes mais aussi pour adultes qui devraient les protéger. 
Membres Brigade des Mineurs : « Elles aiment peut-être le sexe » ! 
Considérées comme irrécupérables.
Pour trop d’adultes, ces conduites relèvent de leur liberté, voire d’un penchant pour la
délinquance.

Stigmatisation aggravée par racisme –Jeunes filles de l’Est taxées de « volée de 
moineaux », mise en accusation de jeunes Roumains au procès de leurs clients…

Prostitution peut être le moyen d’interpeller l’entourage. Signe d’un profond malaise, 
d’un besoin d’attention, d’une mauvaise estime de soi. Appel au secours qu’il faut 
entendre.

Rapport IGAS  , « relatif déni par acteurs institutionnels »

« A 14 ans, on n’aime pas le sexe, on aime être aimée ! Ces jeunes filles sont des 
victimes. Mais beaucoup d’adultes pensent que c’est une cause perdue. Et dès 
qu’elles ont 16 ans, ils préfèrent mettre la majorité sexuelle sur le tapis. Mais ce sont 
des gamines, et des gamines dans une incroyable quête d’amour ! » 

Forme d’abandon, de non assistance à personne en danger.
Ne pas contourner le sujet, être au clair sur le fait que Prostitution = 
violence
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Naïma - En réalité, je suis une personne très pudique. Mais l’image nous colle à la 
peau, les gens ne cherchent pas à comprendre.
Dans le bar, je fais des choses que jamais je ne ferais dans ma vie (dédoublement)

Traite des êtres humains (TEH)/Prost, même mécanisme.
Des accidentées de la vie

Ces personnes concentrent tous les problèmes sociaux. 

Tout ce qui nuit aux femmes, tout ce qui bafoue leurs droits est un atout pour 
proxénètes et trafiquants. 
Recrute les plus vulnérables, les plus précaires. 
Au plan social, économique, culturel, affectif, psychologique, ethnique
Ex : parmi minorités soumises à pauvreté, racisme, acculturation : en Europe, Roms. 

Proxénètes/pornographes se fournissent chez les meilleurs fournisseurs. 
Contextes de crise, situations de précarité. 

Femmes en 1ère ligne.
Crises, personnelles et collectives, créent un  « prolétariat sexuel féminin »2. 

En majorité personnes aux parcours chaotiques  marqués par violences, 
maltraitances, abandons, ruptures familiales,fugues, placement éducatif, 
endettement, chômage, bas salaires, temps partiels imposés, familles 
monoparentales, dettes, isolement, dépressions… 
Victimes d’incestes, viols, violences conjugales (dont proxénétisme fait partie !)

Le meilleur vivier pour les exploiteurs : conflits armés, pauvreté, analphabétisme, 
crises économiques, catastrophes naturelles, migrations, camps de réfugiés, 
archaïsme culturel, machisme, manque d’éducation…Ces  Jeunes femmes ne fuient 
pas que la pauvreté ; mais aussi les mariages précoces, carcans religieux, l’emprise 
des frères et pères. 

2011, étude GB : effets désastreux crise économique et coupes budgétaires en Grèce. 
Bilan ? Augmentation suicides, consommation drogue et développement prostitution 

Société sensible à la Traite des Etres humains(TEH), moins à la Prostitution.
TEH facteurs identifiables, proxénètes violents, tromperies, enlèvements.
Prostitution « ordinaire », moins lisible mais tout aussi présente

Distinction entre prostitution libre et forcée, ici et là-bas,  « dépourvue de 
pertinence » : adolescentes fugueuses ici, toxicomanes, femmes poussées par amants 
proxénètes, que ce soit par menace et violence ou par chantage affectif= forme de 
TEH sans passage de frontières.

Question de degrés de contraintes,  complexité et infinité des situations.

2 Jeffreys Sheila (2008), Industrial vagina, The political economy of the global sex trade, en ligne.

4



QUI SONT LES PERSONNES A RISQUE ?
QUELS ITINERAIRES ?

Jeunes de tous milieux même si les plus défavorisé.es sont évidemment plus 
touché.es. Aujourd’hui mineures en 1ère ligne.

Vulnérabilités de tous ordres
Violences mais aussi subordination sexuelle des femmes

Etude ANRS 1996, Le risque prostitutionnel chez les jeunes
http://www.prostitutionetsociete.fr/eclairage/causes-et-
consequences/le-risque-prostitutionnel-chez-les

FACTEURS DE  BASE ET FACTEURS FACILITANTS

Pas une trajectoire unique, une cause ultime mais des éléments à la fréquence 
troublante. Conjonction histoires familiales, socio économiques, psychoaffectives.

Aucun facteur ne suffit à expliquer l’entrée dans la prostitution. Interaction entre de 
multiples facteurs et aussi, voire surtout, question de contexte (…) 

Facteurs de base     : des itinéraires cassés.

Accidents biographiques (maltraitances physiques et sexuelles, viols, incestes, 
violences morales ou verbales (pute, injonction), abandons

http://www.prostitutionetsociete.fr/politiques-publiques/droits-des-personnes/

Quelques exemples de parcours, issus des témoignages que nous avons recueillis.

Anaïs, pas de famille, abandonnée par sa mère à la naissance
A  connu  17  foyers.  Son  mari  chômeur  lui  parle  de  son  ex  masseuse,  procède  à
manipulation  en  lui  montrant  que  leur  enfant  va  manquer  de  tout.  Violence
psychologique, harcèlement.
Larmes : « Après tout, j’ai tout vécu, je continue ! »
Mais elle adopte une attitude de « fille libérée » et tchatche avec les clients. Comment
se douteraient-ils qu’elle est dévastée ? (voir son témoignage).

Carole, chef d’entreprise, mari, belle maison.
Sa société fait faillite, son mari la quitte, loyer élevé, huissier, dépression.
Perd son meilleur ami d’un cancer généralisé. Perdition totale.
Une femme rencontrée lui parle des bars à champagne. 
Elle y passera 3 ans. Elle se dit « anéantie par cette expérience ».
Aujourd’hui, je suis confinée chez moi, j’ai peur de tout. 
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Monika. Placée en foyer à 14 ans, tentative de suicide à l’adolescence.
Rencontre un jeune homme qui devient violent et lui interdit de travailler.
Elle porte plainte contre lui pour violences puis retire sa plainte sous la menace de la 
famille. Elle a des dettes, il la met en contact avec une amie qui lui propose un job 
dans un bar en Belgique.
Je n’ai plus confiance en moi. J’ai été détruite. J’ai été violée. Intérieurement et 
extérieurement. (...) je prends des antidépresseurs… 

Noémie, élève brillante, belle, veut devenir mannequin
Dépression à 16 ans après 1ers échecs - Hospitalisée après une tentative de suicide.
Devient boulimique, se déteste. Atterrit en clinique psychiatrique.
Se met à sortir beaucoup, à boire, à rencontrer des hommes
Croit enfin trouver sur son corps des regards positifs

Je ressentais une fatigue immense. Surtout psychologique. Je n’arrivais plus à dire 
non, j’étais incapable de ressentir quoi que ce soit. J’attrapais des infections, de 
l’eczéma, mon corps disait stop. Je me sentais sale. (…) Je n’étais plus rien. Un corps
et puis c’est tout. 

• Fragilité psychologique et carences affectives

qui créent immaturité, mauvaise image de soi, acceptation de la soumission à 
n’importe quel « sauveur ».

• Violences sexuelles

Notamment viols et incestes qui n’ont pas été traités. Bombe à retardement.
Silence. Silence qui perdure dans la prostitution (le client prostitueur achète le silence
de la personne qu’il harcèle et/ou agresse sexuellement grâce à l’argent).

Julie - Une séparation, un surendettement, deux enfants à élever. Devient « 
escorte » par Internet.
A subi un inceste, des viols. » Non dit » total. Faits maintenant prescrits.
Fait aujourd’hui le lien.

J’étais secrétaire, je gagnais 1300 euros nets, et 150 euros d’allocs. J’ai quitté mon 
compagnon au bout de dix ans de vie commune. J’étais dépendante, je n’avais qu’un 
congé parental. Il a gardé la maison et je suis partie avec un surendettement. La 
descente a été rapide : loyers impayés, huissiers.  Surendettement = plus de 
chéquier, plus de carte bleue. On est marquée, désocialisée. 

Un homme, un amant, lui dit qu’elle a des qualités sensuelles et sexuelles 
(maintenant elle parle de lui avec colère : « l’enfoiré ! »). 
Elle passe une annonce sur Internet pour des « massages ». Est rayée de son boulot 
pour abandon de poste.

Il y a une forme d’autodestruction là-dedans. La fascination de voir jusqu’où on est 
capable d’aller. Le besoin d’aller où c’est dangereux, risqué. Je me sens prise dans 
un piège. C’est un cercle infernal. 
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Elsa a subi une série de viols, enfant et ado.
Tout s’explique. Enfant, j’avais des crises de colère et on me traitait de méchante, de 
menteuse. Je vivais enfermée dans mon imaginaire, j’étais dans une solitude 
absolue. Ado, on m’a envoyée chez un psy, alors que j’étais déjà dépendante de la 
drogue, et il a conclu à… une petite dépression. 

Ariane, poupée pornographique de son frère, s’est construite comme « bonne à rien 
d’autre ».

Le CFCV (Collectif Féministe contre le Viol) relève, chez les personnes appelantes qui 
ont été ou sont encore prostituées, le nombre très élevé d’agressions sexuelles dans 
l’enfance, dans le cadre familial ; et plus inhabituel, par plusieurs personnes de la 
famille. Et le nombre important de viols en réunion, y compris organisés par le mari, 
le compagnon ou la famille.

• Problèmes d’identité et d’identification aux modèles parentaux 

Naïma, issue d’une famille marocaine traditionnelle, a besoin de liberté.

Grandit en France, éducation sévère. « On n’est pas venus ici pour que tu deviennes 
une pute. » A 16 ans, son père découvre qu’elle a un flirt et la menace avec une arme. 
Elle part à 18 ans, trouve un job de vendeuse. Rencontre un garçon en discothèque 
qui la formate à coup de films porno. Elle finit par faire les petites annonces et entre 
dans un cabaret.
1er client : un viol. Elle tient 7 mois avec ses deux activités puis ne garde plus que la 
prostitution.

• Isolement social, voulu/subi (utilisé par rabatteurs), fugue ou expulsion

Défaillance de la protection parentale, désir d’autonomie, aspiration à la liberté. 
Mariage précoce en Albanie ou fugue à 16 ans dans nos banlieues constituent le 
même danger.

Disqualification sociale de la famille d’appartenance 
Parentalité trop protectrice ou trop autoritaire
Représentations sociales déformées (argent « facile »)
Projets irréalistes (Anne croit qu’elle pourra financer une école de cinéma), attentes 
exagérées de consommation (smartphones et autres signes d’appartenance)

Facteurs facilitants
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• Ruptures familiales, recherchées ou subies, situations d’errance 
(sociale, institutionnelle, urbaine),
manque d’hébergement, facteurs majeurs de danger.
Précarité économique, manque de perspectives, dépendance aux drogues, aux 
médicaments ou à l’alcool.

L’endettement qui prend à la gorge est souvent le déclic qui fait sauter le pas.

• Fréquentation de groupes à risque

Offre une sorte d’ancrage social, un semblant de famille.

• Banalisation, hypersexualisation

Pratiques sexuelles issues de la culture porno de jeune âge facilitent passage à l’acte.

Liberté sexuelle, argument utilisé par proxénètes. Tu n’es pas coincée sexuellement ? 
Brigitte a consenti à accompagner son mari dans les milieux échangistes. A été 
approchée par un proxénète. Son argument : autant te faire payer plutôt que 
continuer tout ça gratuitement (pas mal de proxénètes en repérage dans les milieux 
échangistes, très bon vivier pour le recrutement).

Médias diffusent insidieusement une véritable assignation à la prostitution : 
« l’escorte » belle, riche et heureuse présentée comme un modèle de réussite pour les 
jeunes filles. On se souvient de Zahia, prostituée mineure hissée au rang d’icône et 
promue en couverture de Paris Match (pendant qu’au même moment la brillante 
économiste Esther Duflo, lauréate du Prix Clark, a droit à un entrefilet).

Cet air du temps étend le danger de prostitution au delà de la seule catégorie des 
jeunes en rupture.

• L’accélérateur Internet. 

Devenu un canal majeur et facilitateur de recrutement.
Beaucoup de personnes nous disent qu’elles ne seraient jamais allées sur le trottoir.

Anne- Après rupture amoureuse, se rend sur un site de rencontres conseillé par des 
copines. Tchate avec Pierre, se dévoile. Il analyse ses faiblesses : rêves d’école de 
cinéma, impayés à régler, appart de 9 m2, besoin d’échapper à ses complexes de 
provinciale modeste.
Il lui fait miroiter ses fantasmes, lui fait faire des photos dénudées puis de plus en 
plus porno. Lui envoie une webcam (elle comprend qu’il a son adresse) et devient 
menaçant. Pendant l’acte sexuel, il se montre méchant, insultant. L’appelle à 3h du 
matin pour la contraindre à des postures porno par webcam.
Si elle se rebelle, il menace d’envoyer les films et photos à ses parents 
(photos compromettantes, très vieille ficelle des proxénètes).

Anne n’a jamais rien confié à personne, et n’a pas porté plainte. 
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J’avais honte d’être tombée dans le piège, d’avoir eu envie de cet argent. J’avais trop
peur de demander à ma famille de m’aider, peur qu’ils me qualifient d’irresponsable
à cause de mes chèques impayés et de mes retards de loyer. 

Elle nous a tout confié par écrit. A annulé le RV que nous avions pris ensemble, me 
disant qu’elle ne pouvait pas parler de cette histoire en affrontant un regard. Regard 
empathique et sans jugement pourtant !! C’est dire son traumatisme.

• Rencontre d’un proxénète, d’une personne qui « oriente »

Rencontre avec milieu de la Prostitution, organisé ou non (pressions, menaces, 
influences).
Soit fréquentation de groupes déviants, soit imitation d’un-e copain/copine, soit, et 
c’est plus fréquent, manipulation à partir d’une pseudo relation affective3.

Proxénète : pas un mafioso, mais souvent un petit ami, un mari, un compagnon

Ados – Savoir repérer leur entourage, 

Jeune fille en fugue, itinéraire chaotique = profil idéal pour les proxénètes : 
Ce qu’ils recherchent ? « Des plaies et des bosses ; malheureuse avec ses parents, 
abusée par un abruti », selon les termes d’un proxénète américain.

Présence de rabatteurs dans les lieux où circulent jeunes sans repères, près des gares, 
des foyers, des squats. Centres commerciaux, boîtes, rues…
Et désormais sur les réseaux sociaux, devenus un canal majeur de recrutement !
Mise en confiance sur les tchats, discussions, rencontres, etc…
Puis utilisation de sites comme Vivastreet pour les annonces.

MduNid deLorient cite un jeune homme« cueilli » devant un magasin de sport 
(tenues de hip hop). MdN de Lille, une jeune fille de 17 ans séduite et embarquée 
dans un bordel belge par le vigile d’un Mac Do (le Parquet n’a pas donné suite).

Milieux défavorisés ne sont pas seuls viviers : certains privilégient les « filles de la
haute » - tout autant victimes de violences sexistes - + hypersexualisation, porno, etc.

Coup de la séduction. Un vrai business plan.
Jf ou jh n’ont pas d’autres liens affectifs, n’ont plus confiance en adultes, parents, 
travailleurs sociaux de qui ils ou elles s’estiment trahies. Proxénètes les valorisent, les
orientent vers milieux festifs, font miroiter un avenir meilleur, jouent sur leur 
angoisse d’abandon.

Usent de méthodes éprouvées : photos compromettantes, chantage

3 Amicale du Nid, Compétences sociales et risques prostitutionnels, acte de la journée de formation du 25 
octobre 2007.
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Naïma, famille marocaine rigide, parle de son proxénète (petit ami) : Maintenant je 
me rends compte à quel point il a été observateur, comment il a jaugé si j’étais seule,
si j’avais une famille, des liens. Je n’en avais pas, il a vite vu qu’il pouvait y aller. 

Reconversion dans les cités : dealers deviennent proxénètes, carrière rémunératrice.
Grosse préoccupation aujourd’hui, marché des drogues en passe d’être saturé.

L’ONU relève la montée de la « traite domestique », donc interne à nos pays.
Aux Pays-Bas, la population de jeunes filles la plus touchée par la TEH est 
aujourd’hui néerlandaise. Manipulées par des « loverboys4 ».

Ce qui peut mettre la puce à l’oreille

Mineur.es en rupture familiale

Augmentation du nombre de mineures et jeunes majeures
Rajeunissement des victimes mais aussi des exploiteurs : proxénète de 17 ans a forcé 
à la Prostitution  une jeune femme de 21 ans… qui avait elle aussi déserté le domicile 
familial5.

Jeunes filles en fugue ;  proies faciles, isolées et sans recours. 
Certaines ayant séjourné dans foyers de l’ASE.

Toutes les gamines dans la rue sont concernées par le risque de prostitution.
 « Errance sexuelle ». 
Mode des « Sexy parties » : alcool, sexe, shit. De très jeunes filles y vont pour en 
ramener des « pigeons » (clients qui financent leurs achats)

Affaires concernant des mineures, taux alarmant. La même semaine (novembre 2017)
Yvelines, gamine de 14 ans aux mains de proxénètes qui l’ont prostituée par Internet6.
Bagneux, ado de 15 ans, recrutée via Facebook7 : proxos la menacent de diffuser des 
clichés compromettants sur les réseaux sociaux ou d’informer sa famille qu’elle « fait 
la pute » si elle n’obéit pas à leurs ordres.
Tribunal d’Orléans condamne 2 hommes pour avoir prostitué une gamine de 16 ans…
en fugue et une autre de 19. (4 et 6 ans de prison ferme)

Attention aux conduites pré-prostitutionnelles

MdNid alerté par infirmières scolaires 
Conduites qui peuvent échapper aux parents et aux adultes de l’entourage

« La Prostitution commence par l’échange d’un acte sexuel contre un sac à main ou 
une recharge de téléphone portable. Les jfilles parlent de « michetonnage », de 
« pigeons ». Elles expriment un sentiment de vengeance à l’égard de ces hommes 
dont elles se moquent, jeunes majeurs ou hommes plus âgés, et emploient des mots 

4 Il nous semble que ce phénomène n’a rien de particulièrement nouveau… si ce n’est l’éventuel 
rajeunissement des « loverboys » et de leurs victimes.
5 20 Minutes, 2 nov. 2017.
6 Le Parisien, 6 nov. 2017.
7 Le Parisien, 5 nov. 2017.
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très crus pour parler de sexualité. » (Liliana Gil, a travaillé auprès des mineures dans 
le 93)

S’engagent dans un troc, pas encore prostitution, conduites pré-prostitutionnelles,
parlent de débrouille, croient que c’est provisoire.
Vocabulaire employé : débrouille, pigeons, « michetonnage »…

Jeunes filles qui mettent leur corps à l’épreuve.
Vulnérables, peuvent soumettre leur corps à la douleur (scarifications) ou s’exposer à 
des violences ; recherche d’ivresse dans l’alcool ou les drogues.
Conduites à risques sur le plan sexuel, « jeux sexuels », milieux échangistes
Automutilation, IVG répétées, IST…

Montrent volonté de s’affranchir des normes sociales et parentales
Besoin de mesurer leur pouvoir de séduction

Fonction de reconnaissance sociale et de revalorisation de soi, être populaires
C’était  rassurant  de  savoir  que  les  mecs  étaient  prêts  à  payer,  j’avais  vraiment
l’impression d’exister. 

Naïma, ex prostituée en bar à hôtesses, (amoureuse d’un jeune proxénète) :
La P s’infiltre partout : Je vois des gamines dans les discothèques, elles partent avec 
4 ou 5 types pour des partouzes. C’est le début de la P. Mon ex petit ami, la fille qu’il 
a embrigadée, il a partouzé avec elle et son frère. Ca se sait. Elle est repérée. Ceux 
qui vont vouloir leur part du gâteau vont la manipuler. Pour rester populaire, la 
fille va accepter plein de choses. Je vois pas mal de types qui gagnent de l’argent sur
le dos des filles. » «  Il faudrait faire de la prévention, comme pour le cannabis. » 

Désir de vengeance vis à vis d’hommes qui ont pu être agresseurs.

Attention aux emplois déguisés, petites annonces de serveuses dans les bars, bars à 
hôtesses, bars de nuits, castings, photos, etc. 
Boîtes échangistes embauchent hôtesses pour combler effectifs féminins insuffisants

Mais la  Prostitution ne concerne pas que les errantes ; filles « de bonne famille » 
aussi.

Jeunes nigérianes, jeunes filles de l’Est.
Prostitution  au centre des problématiques de la migration (Calais et routes des 
migrations)

Jeunes hommes ; problèmes d’identité sexuelle, homosexualité inavouable, ruptures 
familiales qui s’ensuivent ; saunas, bars branchés, lieux de drague gay…

Comprendre les fonctions de la Prostitution pour elles, les « profits »

S’offrir une identité de substitution, trouver des repères, un semblant de famille, 
milieu pseudo sécurisant (fonction de reconnaissance, y compris par la violence) 

On se sent isolée, et dans les bars et les cabarets on est accueillie à bras ouverts… 
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Trouver des regards valorisants, Noémie (anorexie, séjour en hôpital psychiatrique)
C’était fun. On porte un regard sur toi et un regard positif. La journée, au lycée, 
j’avais les regards négatifs, la nuit j’avais les positifs. Du moins qui avaient l’air…

Image corporelle déficiente des adolescentes, 
Prost permet valorisation de leur corps, de leur image (en ligne sur réseaux sociaux)
Etre belle et désirée, photos suggestives…

S’offrir une illusion de pouvoir, de liberté, d’aventure, argent preuve de valeur.

« le sentiment d’être une héroïne », « d’être délivrée des contraintes de la société ». 

Accéder à une forme d’autonomie, ne rien devoir à personne.
Exercer une vengeance, faire payer (anciens agresseurs)
Se protéger face à l’entrée dans la société « normale » avec ses règles et sa dureté.

Gagner beaucoup d’argent ! Imposture. Argent flambé, salit les mains 
En fait, piège permanent, argent rapide, immédiat, instaure besoins croissants, 
changement d’habitudes et souvent acceptation progressive de pratiques d’abord 
refusées… Forme de dépendance qui perpétue le scénario d’enfermement dans la P.

Racket généralisé : Julie sort 2000 € mensuels pour louer un studio de prostitution, 
avoir un 2e portable, les frais vestimentaires, le référencement sur internet, etc

DES SIGNAUX D’ALERTE

Voici ceux que propose l’ACPE, Agir contre la Prostitution des Enfants. 
L’accumulation de plusieurs de ces repères peut aider à détecter la prostitution d’un.e
mineur.e.

Changement brutal de comportement 
Déscolarisation 
Fugues
Usage intensif de portables et de réseaux sociaux (posséder 2 téléphones ou plusieurs 
cartes sim)
Relations amoureuses insolites (avec homme plus âgé, personne proposant 
hébergement)
Objets ou cadeaux de provenance inexpliquée
Train de vie onéreux (sommes en liquide)
Vêtements de rechange dans le sac
Objets alertants (boites de préservatifs, cartes d’hôtels, arme)
Rapport au corps inadapté (manque de pudeur)
Hypersexualisation
Addictions

On peut télécharger le très bon Guide Pratique de l’ACPE
https://www.acpe-asso.org/wp-content/uploads/2017/12/guide-pratique.pdf

DU LIEN, DE LA CONFIANCE, DU TEMPS…
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Difficile d’employer le mot Prostitution

Il faut du lien, de la confiance, du temps et être très prudent.e dans la façon d’aborder
la question de la prostitution ! 
« La première fois que nous avons réussi à faire entendre à une jeune fille que ce 
qu’elle faisait s’appelait de la prostitution, elle a tenté de se suicider. Nous avons 
décidé de ne plus prendre ce risque avec des jeunes filles aussi vulnérables. »
Liliana Gil

D’autres en revanche ont besoin d’entendre qu’il s’agit de Prostitution, d’identifier ce 
qu’elles vivent. Donc avancer avec précautions.

Education à la sexualité et à la relation filles/garçons, une urgence !

13


	Sexisme ordinaire y est inséparable des violences physiques, sexuelles, émotionnelles.
	Recrute les plus vulnérables, les plus précaires.
	Au plan social, économique, culturel, affectif, psychologique, ethnique
	Question de degrés de contraintes, complexité et infinité des situations.
	Tout s’explique. Enfant, j’avais des crises de colère et on me traitait de méchante, de menteuse. Je vivais enfermée dans mon imaginaire, j’étais dans une solitude absolue. Ado, on m’a envoyée chez un psy, alors que j’étais déjà dépendante de la drogue, et il a conclu à… une petite dépression.
	Ariane, poupée pornographique de son frère, s’est construite comme « bonne à rien d’autre ».

